
Les  particularités  de  certains
races félines
Le Sphynx
La particularité de ce chat est issue d’une mutation génétique  qui fait que les
chats nus ont une déperdition calorique de par leur absence de poils.
Il  semblerait  que  les  sphynx  aient  un  déficit  de  thermorégulation,  bien  que
certains éleveurs indiquent que leurs chats tolèrent bien le froid. Toutefois si les
chats ne vivent pas en extérieur durant les mois d’hiver, il n’est pas nécessaire
d’augmenter la quantité des prises quotidienne, et certainement pas les doubler,
ce qui entrainerait un surpoids et les conséquences qui en découlent. En effet, en
m’aventurant sur certains forums, blogs et sites qui mettent avant l’alimentation
crue, j’ai surprise de voir la médiocrité de la composition des gamelles. La plupart
du  temps  des  broyés  de  poulet  avec  un  peu  de  bœuf  haché.  Cela  pourrait
expliquer  pourquoi  certaines  recommandations  de  quantités  journalières
indiquent  jusqu’à  6  %  du  poids  du  chat.
En  outre,  ce  sont  des  chats,  qui  comme  d’autres  races,  sont  prédisposés
génétiquement à la cardiomyopathie hypertrophique (CMH) et le surpoids est un
facteur aggravant de troubles cardiovasculaires. Il est donc important de veiller à
nourrir son animal avec une alimentation biologiquement adaptée à ses besoins et
en quantités appropriées.

Démarrez comme pour n’importe quel chat en suivant notre calculateur et pesez
le après 3 semaines. Ici,  en terme d’alimentation, nous considérons les chats
comme adultes dès 12 mois.
Une petite perte de poids peut survenir, due au changement alimentaire, ne vous
inquiétez pas. Toutefois, si la perte de poids se poursuit ou est trop importante,
augmentez les quantités de 10 % et pesez votre chat à nouveau 3 semaines plus
tard. Fiez vous à sa ligne également et à vos sensations
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Maine coon et chats norvégiens
Comme leur nom l’indique l’un est issu de l’Etat du Maine aux Etats Unis et
l’autre des forets d’Europe du Nord. Ces chats font partie des races “géantes” et
leur grande taille est souvent accompagné de surpoids. En effet trop nombreux
sont ceux qui confondent croissance, c’est à dire prise de taille et de poids, et
engraissement,  en  prenant  pour  référence  les  standards  de  la  race  et  en
argumentant que la croissance de ces chats est longue (plus de 3 ans). On peut
d’ailleurs lire sur le site Maine Coon Central “le rythme de croissance lent des
chats de la race Maine Coon signifie que ces grands chats continuent à grandir
jusqu’à l’âge de 3 à 5 ans”. Donc on parle bien de taille.
Or même en étant des races plus imposantes que les autres, les Maine coon
notamment ne sont pas des poneys et n’ont pas une croissance équivalente à la
gestation d’un requin-lézard. Pour étayer mon propos, j’ai tenté de trouver des



études sur la croissance de ces grands chats et bien que je ne remette pas en
question les observations des éleveurs, mes recherches sont restées infructueuses
quant aux particularités qui feraient que ces chats aient une croissance si longue.
Toutes les courbes de croissance que j’ai pu trouver sur le net tant concernant la
taille, s’arrêtent entre 12 et 15 mois.
Toutefois, j’ai pu trouver une communication personnelle du Dr Charlotte Devaux,
partagé sur sa page Facebook publique, avec le  Pr Alex German. Et bien que le
Dr  Devaux  ait  des  positions  totalement  divergentes  des  miennes  sur
l’alimentation,  surtout  en  matière  d’alimentation  crue,  il  faut  savoir  lui
reconnaitre son engagement à alerter sur le surpoids des animaux de compagnie,
notamment les chats.
Ainsi elle indique ici :

J’ai  donc  demandé  à  Alex  German,  professeur  de  nutrition  vétérinaire  à
l’université de Liverpool qui a beaucoup travaillé sur les courbes de croissance
pour éviter la sur-nutrition pendant la croissance, son avis sur la croissance du
Maine Coon.
Voici sa réponse : “Nous avons procédé à une modélisation de la croissance
pour  cette  race.  D’après  ce  que  nous  savons,  en  regardant  les  courbes
médianes, les mâles semblent finir de grandir vers 55-60 semaines (13 mois) et
les femelles vers 45-50 semaines (11 mois). La partie très rapide de la phase de
croissance semble commencer à ralentir (déterminée par le point d’inflexion) à
37 semaines (8,5 mois)  pour les mâles et 31,5 semaines (7 mois)  pour les
femelles. Donc les Maine Coon devraient avoir terminé leur croissance bien
avant 4 ans, et probablement bien avant 2 ans.
Qu’on se le tienne pour dit, la croissance du Maine Coon au delà 18 mois est un
mythe. Et un énorme risque d’engraissement si on continue a leur donner un
aliment croissance hyper énergétique!

En  outre,  ce  sont  des  chats,  qui  comme  d’autres  races,  sont  prédisposés
génétiquement  à  la  cardiomyopathie  hypertrophique  (CMH)  ainsi  qu’à  la
dysplasie  des  hanches  et  le  surpoids  est  un  facteur  aggravant  de  troubles
cardiovasculaires et de problèmes articulaires lors de la croissance. Il est donc
important de veiller à nourrir son animal avec une alimentation biologiquement
adaptée à ses besoins et en quantités appropriées.

Démarrez comme pour n’importe quel chat en suivant le calculateur et pesez le
après 3 semaines. Ici, en terme d’alimentation, nous considérons les chats comme
adultes dès 12 mois.

https://www.facebook.com/CroquettesOuPatee/posts/pfbid0Y6oJfnEKMSLcxRgLNgMFvFm1N7C1ziwyVjetWRSRMTUn7zDkbi98LbDSFiJwyQ8Sl
https://www.vet.cornell.edu/departments-centers-and-institutes/cornell-feline-health-center/health-information/feline-health-topics/hip-dysplasia


Une petite perte de poids peut survenir, due au changement alimentaire, ne vous
inquiétez pas. Toutefois, si la perte de poids se poursuit ou est trop importante,
augmentez les quantités de 10 % et pesez votre chat à nouveau 3 semaines plus
tard. Fiez vous à sa ligne également et à vos sensations

 

Plus d'infos
Caractérisation phénotypique de la dyskinésie paroxystique chez les Sphynx

Prévalence et caractéristiques des maladies oculaires chez les Sphynx

La vérité nue : mutations du KRT71 chez les Sphynx et les Devon Rex

Demographics of hip dysplasia in tne Maine Coon cat

Un  laboratoire  de  l'université  de  Californie  identifie  une  variante  génétique
cardiaque causant des problèmes aux chats Maine Coon

 

CMH-information aux eleveurs
 

Hairless animals
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